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Résumé : La propolis est une substance résineuse récoltée 
par les abeilles (Apis mellifera) dont la composition bio-
chimique dépend de l’origine botanique. Cette revue dresse 
une liste non exhaustive des différentes propolis étudiées 
sur les différents continents avec leurs principaux composés.  
Les divers effets biologiques et/ou thérapeutiques attribués 
à la propolis et/ou à ses principaux constituants sont passés 
en revue. Enfin, bien que prometteur, un travail pour établir 
des critères de qualité reste indispensable.

Mots clés : Propolis – Composition biochimique – Effets 
biologiques – Critères qualité

Propolis: origin, composition and properties

Abstract: Propolis is a resinous substance gathered by 
honeybees (Apis mellifera) which biochemical composi-
tion depends on botanical sources. This review gives a no 
exhaustive list of different types of studied propolis around 
the world with its main constituents. Both several biological 
and/or therapeutic effects from propolis and/or its main 
constituents are reviewed. Finally, although the promising 
interest, a work is needed to establish the quality criteria 
of propolis.

Keywords: Propolis – Biochemical composition – Biological 
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Origine
L’extraordinaire pérennité des abeilles que l’on estime à 
quelque 60 millions d’années tient aux moyens naturels 
qu’elles ont su trouver dans la nature pour faire face à 
toutes sortes de maladies et parasites. Les abeilles récol-
tent une résine présente sur les bourgeons, jeunes rameaux, 
blessures de certains arbres et arbustes prévue pour les 
protéger contre les attaques des micro-organismes mais 
aussi des insectes (un effet répulsif). En mélangeant cette 
résine à de la cire et à des enzymes sécrétées par leur 

système glandulaire, elles obtiennent une sorte de glu que 
l’on nomme : propolis. Les abeilles récoltent cette résine 
quand la température est voisine de 18–20 °C, la modi-
fient avant de la déposer dans la ruche pour colmater les 
trous, pour en assurer une parfaite étanchéité associée à 
une excellente asepsie. L’ouverture à l’entrée de la ruche est 
constamment ajustée et remodelée à l’aide de propolis afin 
d’ajuster ses dimensions et son orientation en fonction des 
conditions climatiques. Ce passage constitue par la même 
occasion une sorte de « sas de décontamination » à l’entrée 
de la ruche où chaque abeille rentrante ou sortante devra 
se poser, d’où le nom de propolis qui en grec signifie pro : 
« devant » et polis : « cité » [19].

Il existe plusieurs types de propolis qui sont fonc-
tion de la zone géographique de la ruche, des végétaux 
présents sur cette zone géographique, de la disponibilité 
des végétaux pendant la saison et de l’espèce de l’abeille. 
Tout cela explique que l’on va trouver des propolis de 
couleur jaune ambre jusqu’au brun foncé en passant par 
des variétés qualifiées de vertes ou de rouges. L’abeille va 
aller chercher sa résine dans son écosystème et c’est bien 
de cet écosystème que va dépendre la composition de la 
propolis [21].

Composition
L’origine botanique dont sera issue la propolis constitue le 
principal facteur responsable de sa composition spécifique. 
L’autre facteur sera les modifications générées à travers les 
sécrétions hypopharyngiennes de l’abeille qui vont apporter 
d’autres éléments spécifiques en plus de certaines transfor-
mations (hydrolyse des hétérosides de flavonoïdes en agly-
cone). De manière générale, la propolis est constituée de 50 
à 55 % de résines et baumes, de 30 % de cires et acides gras, de 
10 % d’huiles essentielles, de 5 % de pollen et de 5 % de subs-
tances organiques et minérales [65,114]. Parmi ces dernières, 
on retrouvera beaucoup de flavonoïdes et autres dérivés 
phénoliques ainsi que leurs esters, des dérivés aromatiques  



299

volatils, des minéraux (fer, calcium, zinc, cuivre, manga-
nèse) et des vitamines (C, E et du groupe B). Les propolis 
les plus fréquemment étudiées sont la propolis euro-
péenne issue majoritairement de peupliers, la propolis 
verte du Brésil issue de Baccharis dracunculifolia et la 
propolis rouge dont la source est Dalbergia ecastophyllum 
(Tableau 1). À cela s’ajoutent toutes sortes de propolis 
provenant d’un assemblage complexe de végétaux plus ou 
moins bien identifiés présents dans la zone géographique 
au moment de la récolte. La fraction polyphénolique est 
très différente d’une propolis à une autre et constitue ainsi 
une sorte d’empreinte spécifique qui permet d’identifier 
l’origine botanique de cette propolis [13,94].

La liste des quelques variétés les mieux connues de 
propolis résumées dans le Tableau 1 n’est pas exhaustive  
de la diversité qu’il peut exister derrière le terme « propolis » 
et donc de la très grande variabilité de leur composition. 
Chaque composé ayant des activités biologiques qui lui sont 
propres, les propriétés pharmacologiques de chaque type 
de propolis seront donc conditionnées par sa composition. 
En vue d’une utilisation chez l’homme, il est important de 
caractériser, de standardiser et de maîtriser la composition 
de chaque propolis utilisée [9].

Propriétés pharmacologiques
La propolis est utilisée par l’homme sur le plan médical 
depuis des millénaires. Depuis une cinquantaine d’années,  
la littérature scientifique a rapporté et confirmé bon 
nombre d’activités santé de la propolis [15,21,40,52,62]. 
Malgré des différences de composition entre les propolis, 
un certain nombre de propriétés pharmacologiques et/ou 
d’effets santé commun font consensus.

Activité antimicrobienne
L’activité bactéricide de la propolis et/ou de ses constituants 
est la plus largement documentée. Cette activité à large 
spectre a été démontrée sur des bactéries Gram+ et Gram– 
(de type anaérobie et aérobie) mais avec une plus grande effi-
cacité sur les souches Gram+. Parmi les bactéries inhibées, 
on retrouve des Staphylococcus (aureus et mutans) [32,63], 
des Streptococcus (mutans et sanguinis) [55], des Bacilles 
(cereus et subtilis) [79], des Proteus (vulgaris et mirabilis), des 
Pseudomonas [70], des Listeria [119], des Salmonella [111], 
des Clostridium, des Pyogènes, Escherichia coli et faecalis 
et Helicobacter pylori [14,20,27], autant de souches qui sont 
impliquées dans les troubles des sphères otorhinopharyngées,  
gastro-intestinale, génitale ou buccale [56,92,93,101]. Les 
différentes études mécanistiques suggèrent que la propolis 
et/ou ses composés pourraient inhiber la croissance bacté-
rienne par blocage de la division cellulaire, par une désor-
ganisation du cytoplasme, par une inhibition de la synthèse 
protéique ou par une inhibition du processus d’adhésion 
[35,95]. Certaines études ont montré que des souches résis-
tantes, voire multirésistantes aux antibiotiques, étaient 
sensibles à la propolis [88]. Il a également été montré que 
la propolis, lorsqu’elle est prise en association avec certains 
antibiotiques, augmente leur efficacité (streptomycine, ampi-
cilline, gentamycine, cloxacilline…) [36,98,104,105].

Activité antifongique
La propolis exerce une activité fongicide contre les germes 
appartenant au genre Candida, mais aussi contre les cham-
pignons de type Aspergillus [74] et Mycrosporum [31] ainsi 
que contre les levures [28]. Une étude in vitro a montré 

Tableau 1. Les types de propolis les plus répandus avec leurs principales familles de composés polyphénoliques

Type de propolis Origine géographique Origine botanique Principaux constituants Références

Peuplier
Ambrée à brune

Europe, Amérique du Nord, 
régions non tropicales  
de l’Asie, Nouvelle-Zélande

Populus spp.  
et principalement P. nigra L.

Flavones, flavanones, acides phénols 
et ses esters et sesquiterpènes

[11,12,44,83]

Verte du Brésil Zone tropicale du Brésil Baccharis spp. principalement 
B. dracunculifolia DC

Derivés prénylés de l’acide coumarique
Acides diterpéniques
Lignanes

[10,77,78,91]

Bouleau Nord de la Russie Betula verrucosa Flavones, flavonols, flavonones  
et sesquiterpènes

[87]

Propolis rouge Cuba, Brésil, Mexique Dalbergia ecastophyllum Isoflavones, isoflavanes, flavonoïdes 
et benzophénones isoprénylées

[5,29,80]

Propolis rouge Cuba, Venezuela Clusia rosea Isoflavones, isoflavanes, flavonoïdes 
et benzophénones isoprénylées

[46,108,110]

Méditerranéenne Sicile, Grèce, Malte, Crête, 
Turquie

Famille des Cupressacea Acides diterpéniques  
et principalement de type labdane

[84–86,113]

Pacifique Zone pacifique (Taïwan, 
Okinawa, Indonésie)

Macaranga tanarius Prényl-flavanones [24,57,109]
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un effet coopératif de la propolis pour lutter contre une 
souche mycosique d’Amérique du Sud en stimulant l’acti-
vité fongicide des macrophages [67].

Activité antivirale
Les études ont montré que la propolis et/ou ses consti-
tuants étaient efficaces contre de nombreux virus : myxo-
virus, poliovirus, coronavirus, rotavirus, adénovirus 
[56,96]. Ainsi, la propolis et certains de ses constituants 
(apigénine, chrysine) possèdent un effet prophylactique 
contre le virus de la grippe, en atténuent les symptômes à 
travers une action antineuraminidase [61,99]. La propolis 
de peupliers et l’un de ses principaux composés, l’ester 
phényléthylique d’acide caféique (CAPE), ont un poten-
tiel anti-VIH (comme agent anti-intégrase du virus) [22] 
et un effet additif avec l’AZT (inhibiteur de la transcrip-
tase reverse) [39]. Des crèmes à base de propolis se sont 
révélées efficaces pour réduire les durées des lésions, les 
douleurs et augmenter les intervalles entre deux épisodes 
d’herpès labial et génital [7,41,115].

Activité antiparasitaire
Quelques études ont montré que la propolis était efficace 
contre les trichomonas [118], les trypanosoma (responsable 
de la maladie du sommeil) [30], les leishmania [64] ou 
Giardia lamblia (parasitose intestinale) [1] qui sont pour 
la plupart des parasites très répandus dans les pays tropi-
caux et subtropicaux.

Activité antioxydante
La propolis est une substance constituée de nombreux 
composés antioxydants : vitamines E et C et des polyphénols 
[2,42]. Les études ont montré que l’activité antioxydante de 
la propolis était positivement corrélée avec son contenu en 
polyphénols [45]. De ce fait, la propolis de peupliers plus 
riche en polyphénols possède un potentiel antioxydant supé-
rieur à celui de la propolis verte du Brésil par exemple [58]. 
Dans le même esprit, on trouve que la valeur ORAC d’une 
résine pure et entière de propolis est supérieure à celle de 
ses différentes sous-fractions organiques. In vivo, la propolis 
réduit significativement la lipoperoxydation dans différents 
organes (foie, rein, poumon, cerveau) et module l’expression 
des enzymes antioxydantes (catalase, superoxide dismutase, 
glutathion peroxydase) [69,102]. Le CAPE est le composé 
présentant le meilleur pouvoir antioxydant [35].

Activité anti-inflammatoire
Sur des modèles in vivo d’arthrite, d’œdème de la patte 
ou d’inflammation chronique et aiguë, la propolis exerce 
un effet anti-inflammatoire significatif [89]. Plusieurs 

mécanismes d’actions ont été proposés : inhibition de  
l’activation de certaines molécules du système immunitaire 
(IL-6) et inhibition de certaines enzymes impliquées dans 
la voie métabolique de l’inflammation (cyclo-oxygénase, 
lipo-oxygénase, myéloperoxidase, NADPH-oxydase, orni-
thine décarboxylase) [53]. Le CAPE s’est révélé être le plus 
puissant modulateur du métabolisme de l’acide arachido-
nique à la base de la synthèse des leucotriènes et des pros-
taglandines pro-inflammatoires [90].

Activité antiangiogénique
La propolis et plus spécialement l’artepelline C (propolis 
verte) et le CAPE (propolis de peupliers) réduisent  
l’angiogenèse in vitro et in vivo via une limitation de la 
néovascularisation, une inhibition de la prolifération et de 
la migration cellulaires, et ce, de manière dose-dépendante 
[3,4,51]. Il semble que ces effets passent par une modula-
tion de l’expression de certains facteurs tels que VEGF, 
TNF ou TGF [48,103].

Activité immunomodulatrice
La propolis possède une action immunomodulatrice in 
vitro et in vivo sur l’ensemble des cellules immunitaires 
impliquées dans la réponse innée ou acquise [71,76].  
Elle stimule le pouvoir de présentation des macrophages, 
l’activité lytique des macrophages et des natural killer contre 
les cellules tumorales. Elle augmente la production de cyto-
kines pro-inflammatoires (TNF-α, IL-6, IL-8), renforce la 
coopération entre les lymphocytes CD4 et CD8 et stimule 
la production d’anticorps par les plasmocytes [72,97]. Il a 
également été montré que la propolis exerçait une activité 
antiallergique. La prise de propolis réduit les éternuements 
et irritations dans le cas de rhinite allergique par inhibition 
de la libération d’histamine [100]. La prise orale quotidienne 
de propolis pendant deux mois a permis une réduction  
du nombre et de la sévérité des crises nocturnes et une 
amélioration des fonctions ventilatoires chez des patients 
souffrants d’asthme. En parallèle, ces auteurs ont constaté 
une diminution des prostaglandines, des leucotriènes et 
des cytokines pro-inflammatoires et une augmentation de 
cytokines anti-inflammatoires chez ces patients [54].

Activité antitumorale
De très nombreuses études in vitro et in vivo ont été entre-
prises sur l’activité antitumorale de la propolis ou de ses 
principaux constituants [68,73]. Les résultats montrent un 
effet antiprolifératif vis-à-vis d’un très grand nombre de 
lignées tumorales (sang, peau, côlon, sein, prostate, poumon, 
foie, cerveau, rein) [23,34,60,75,112]. On estime actuelle-
ment qu’environ 70 % des cancers sont dépendants de la 
voie de signalisation PAK1 pour leur croissance. Diverses 



301

études ont montré que l’extrait alcoolique de propolis  
et/ou ses principaux constituants étaient capables d’inhiber 
la voie de signalisation PAK1 en modulant l’expression  
et/ou l’activité d’un certain nombre de facteurs impliqués 
dans cette voie de signalisation telle que GTPase Rac. Dans 
la grande majorité des cas, l’effet antiprolifératif résulte 
d’une restauration du signal d’apoptose [8,47,50,107,116]. 
Les différentes molécules de la propolis vont pouvoir agir 
à différents endroits pour induire l’apoptose soit par la 
voie intrinsèque, via la libération du cytochrome C mito-
chondrial, soit par la voie extrinsèque, via l’induction de 
ligands TRAIL, de protéines proapoptotiques (bax, bak), 
des caspases, des protéines p21 et p53 et l’inhibition des 
protéines antiapoptotiques (Bcl-2, Bc-xl). L’effet anti-
prolifératif peut également, selon les lignées considérées, 
résulter d’un arrêt du cycle cellulaire par inhibition des 
cyclines ou par blocage des récepteurs hormonaux [81,117]. 
Des récentes études ont également montré que le CAPE 
pouvait inhiber la prolifération de lignées d’hépatocarci-
nome (Hep3B et SK-Hep1) à travers une inhibition de l’ac-
tivité des métalloprotéinases MMP-2 et MMP-9, responsa-
bles de la dégradation de la membrane [26].

Autres effets

La propolis montre un effet préventif contre les neutro-
pénies, anémies et thrombopénies consécutives aux trai-
tements de chimiothérapie et radiothérapie [17,59,66,106]. 
Ces traitements anticancéreux sont particulièrement toxi-
ques envers certains organes (foie, cœur, rein, neurone). 
Des études in vitro et in vivo ont là aussi montré un effet 
protecteur de la propolis contre ces agents chimiques 
[6,16,25]. Des résultats similaires ont été trouvés avec des 
intoxications à différents xénobiotiques (paracétamol) [43] 
et polluants environnementaux (métaux lourds) [18]. Ces 
effets passent en partie par les propriétés antioxydantes de 
la propolis qui va protéger les cellules, contribuer au méca-
nisme de réparation de l’ADN et au mécanisme de défense 
endogène (surexpression des enzymes antioxydantes, main-
tien du glutathion intracellulaire). Une étude a également 
montré que la propolis pouvait prévenir l’insulinorésistance 
induite chez l’animal. Cet effet passerait par une modulation  
du métabolisme des lipides et du glucose, une inhibition de la 
production d’IL-1β et de l’activité de la NO synthase [33].

Effets indésirables–toxiques

La toxicité de la propolis est très faible. Chez le rat, la DL50 
d’un extrait concentré de propolis a été évaluée à 15 g/kg.  
Une saisine de l’Afssa (2007-SA-0231) rapporte que la 
dose la plus élevée sans effets indésirables (NAOEL) est  
de 1 400 mg/kg chez l’animal et qu’une supplémentation 
de 1,95 g/j pendant 30 jours n’a pas entraîné d’effets indé-
sirables chez l’homme [49]. Il peut exister cependant des 

cas d’allergies de contact (dermatose, eczéma) avec un 
allergène bien identifié : le 3,3-dimethylallyl caffeate [38].

Conclusion
Les recherches entreprises sur la propolis ont permis de 
montrer que celle-ci pouvait être une alternative efficace 
dans bon nombre de troubles et pathologies, mais égale-
ment en association avec certains traitements pharmaco-
logiques [15,98]. Il reste cependant très surprenant que, 
bien que la composition en principes actifs diffère forte-
ment en fonction de l’origine botanique, les effets théra-
peutiques de ces différentes propolis soient les mêmes.  
Il semble donc que plusieurs actifs appartenant à des propolis 
différentes puissent avoir les mêmes actions. Afin de mieux 
pouvoir appréhender les mécanismes mis en jeu, de pouvoir 
comparer l’efficacité des différentes propolis par rapport à 
une même activité, il paraît très important à l’avenir que 
tous les travaux de recherche identifient la source botanique 
de la propolis utilisée, déterminent sa composition poly-
phénolique et ne se cantonnent plus à son origine géogra-
phique. Pour espérer voir un jour la propolis reconnue dans  
l’arsenal thérapeutique officiel du médecin, il sera impé-
ratif de pouvoir garantir une teneur en principes actifs.  
Il existe déjà quelques standardisations proposées par certains 
auteurs. Que ce soit par le dosage des différentes sous- 
fractions polyphénoliques proposé par Popova et al. [82] ou 
par la teneur en flavonoïdes totaux de Gardana et al. [37], 
la propolis devra systématiquement être caractérisée afin de 
pouvoir garantir la crédibilité des résultats scientifiques.

Conflit d’intérêt : les auteurs ne déclarent pas de conflit 
d’intérêt.
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